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Hurons, auoit rapporté nouuelle que le Pere Brebeuf
fouffroit gridement, que fes Sauuages eftoient ma-
lades, qu'il ramoit inceflamment pour les foulager:
que le Pere Daniel eftoit mort de faim, oll en grand
danger d’en mourir, 2 raifon que les Sauunages qui
T'ont embarqué quittans le chemin ordinaire ot ils
auoient fait les chaches [337] de leurs viures, auoient
tiré dans les bois, efperant trouuer vne certaine na-
tion qui leur ddneroit & manger, mais n’ayant point
trouué ce peuple errant qui s’eftoit tranfporté ail-
leurs, on conjedture qu’ils font tous, Sauuages &
Frangois en danger de mort; veu mefmement qu’il
n'y a point de chaffe en ce quartier 13, & que la plui-
part de ces Barbares font malades, Dieu foit beny de
tout. Ceux qui meurent allants au martyre, ne
laiffent pas d’eftre martyrs. Quand au Pere Dauofit,
il fe porte bien; mais les Sauuages qui le menent
luy ont defrobé vne partie de fon bagage; i’ay defia
dit qu’eftre Huron & Larron, ce n’eft qu'vne mefme
chofe; voila ce qu’a rapporté ce truchement. Les
Peres nous efcrirons 1’an qui vient, s’il plaift 2 Dieu,
toutes les particularitez de leur voyage, nous ne
fcaurions pas auoir de leurs nouuelles deuant ce
temps-1a: {i leur petit equipage eft perdu ou volé, ils
font pour beaucoup endurer en ces contrée[s], {i efloi-
gnées de tout fecours.

Le quatriéme, Monfieur du Pleffis defcendit des
trois Riuieres comme ie [338] 1’allay faluér, il me dit
qu’il nous amenoit vn petit Sauuage orphelin, nous
en faifant prefent, pour luy feruir de pere; fi toft
qu’on aura moyeﬁ de recueillir ces pauures enfans,
on en pourra auoir quelque nombre, qui feruiront
par apres a la conuerfion de leurs Compatriottes. 11



